
LA SEMAINE RELIGIEUSE

nonmbreuses sont les mèches encore un peu fumantes qu'il ne
faut pas éteindre, bien nombreux les roseaux qu'il ne faut pas
achever de briser.

La vraie charité pastorale n'a garde de l'oublier, et elle a sur
le rapport nécessaire du mal et sur la modération du zèle, des
règles aussi sages que sûres.

Mais entre sa méthode et celle du libéralisme, la distance est
énorme. Autre chose, par exemple, est le silence provisoire
gardé en chaire sur une vérité qui ne peut pas encore être dite
à propos; autr, <fhose est l'omission tystématique et définitive
de tout un corps de doctrine, parce que la religion, pense-t-on,
est devenue trop forte pour le tempérament moral des âmes.

(A .suivre)

La vraie dévotion à la Très Sainte Vierge

C'est le 1-2 mai 1853, qu'a été prononcé à Rome le décret
qui déclare les écrits du bienheureux.serviteur de Dieu, Louis
Marie Grignon de Mor.tfort, exempts de toute erreur pouvant
faire obstacle à sa canonisation. Dans son Traité sur la vérita-
ble dévotion à la très sainte Vierge, il a écrit ces paroles
prophétiques: " Je prévois clairement que des bêtes frémissan-
tes viendront avec fureur pour déchirer, de leurs dents diaboli-
ques, ce petit écrit, et celui dont le Saint-Esprit s'est servi pour
l'écrire, ou du moins pour l'ensevelir dans le silence d'un coffre
afin qu'il ne paraisse point."

Malgré cela il en prophétise tout à la fois l'apparition et le
succès. Tout ec.i s'est accompli à la lettre. L'auteur était mort
en 1716, et c'est comme par hasard que ce traité fut trouvé en
1842, encore manuscrit. Le Bienheureux qui est prodigue de
ses prophéties, au cours de son incomparable " Traité," a laissé
ces paroles à la page 35: " Dieu veut que sa sainte Mère soit à
présent plus connue, plus aimée, plus honorée que jamais elle
n'a été: ce qui arrivera sans doute si les prédestinées entrent,
avec la grâce et la lumière du Saint-Esprit, dans la pratique
Intérieure et par-faite que je leur découvrirai. " Et bien-! ce
temps prédit par le Bienheureux de Montfort, pour la prope,-
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